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Une sortie de rentrée 
Les murs de la rue Sœurs~de-Hasque en avaient 

déjà bien vu. Pour.tant nne fois de plus, ils recu­
laient sous la pr.es.sion d'une multitude de toqués, 
reporters, photographes, bour geois, voire de profs. 
Sous la pression experte du sympathique Joseph, 
la porte de l 'Union s'ouvrit mystérieusement au 
milieu de clameurs assourdies; celles-ci se muèrent 
subitement en un murmure tapageur, à l 'apparition 
~oagtemps souhai tée de .p.os hôtes éphémères: le Roi 
des rois et le Duce de toutes les Italies. Ces remar­
quables personnalités étaient discrètement escor­
té-es du fameux Ras de-Seyonou, orubellifore"lle sa 
majesté impériale, et de l 'inspectem Ilanpoter; 
chef incognito du II• bureau. 

Une ovation silencieuse, entrecoupée de siffle­
ments admiratifs, salua, à la romaine, cette télé­
vision d'un autre âge. 

Avec une surprenante et traditionnelle rapidité, 
le sous-commis de la première organisa un cortège 
qui se mit à dévaler les rues de notre bonne cité, 
aux accents thonontruants d'une fanfare déchaînée. 

P lace du Vingt Août, notre ami André Dumont, 
d'un geste impératif et invarié, en~oignit à quel­
ques bleus éperdus d~ se juxter au cortège triom­
phal. 

C~lui-ci, d'autre part, gagnait d'un pas rapide 
et sûr, la fontaine, dont la traditionnelle fable 
allait se renouveler . 

Busé I 

lui aussi ? 

C'est 

un frère. 

C'est à ce moment que se fit remarquer une fa­
meuse bande de lascaris dir igée par l 'illustre Ras 
'faquouère. 

Celle-ci, contrairement à tous les protocoles, 
n'hésita pas à réclamer de nos augustes autres, 
une déclaration commune, que l' Ainé Gusse se 
chargea de traduire en ces termes ténoresques et 
mauresques : «Ka maradé sétu di an, onadi kellè 
habi ~in étèdé barbar car ilne buvai kedelo, ékele 
non demonam~ Beniteau étètou tunpro gramme. 
.J elè serrè setta certion pour cekellevo. Nuladé­
ruauton parum jesteri tuel ». 

Evidemment, il a dit ça baba. Et bi'en que l.a 
fontaine s'obstinât à vouloir :mggérer Al oïsi, nos 
sympathiques visiteurs r éalisèrent un magistral 

Toqué 1 

lui aussi ? 

C'est 

un frère. 

Les méchants diseurs de bons mots. 
(Jean dè La f ontaine • " Le R ieur et les Poissons,, ). 

« à fond». C'est ainsi que Mussolini put démontrer, 
en y mettant la main, la capacité absorbant e des 
pâtes alimentaires dont no ns allons être privés. 

Pendant ce temps, les adeptes du fonds Malvoz, 
entourés d'une légion de vaillants V'endems, fai­
saient une propagande acharnée. 

Emu par leur enthousiasme, le Négus éproU'va 
le besoin r épété de se soulager, ce qui incidemment, 

lui permit de constater son ascendant sur les fleu­
ristes cle la P lace du Th éàtre, cependant que Benito 
éploré se voyait refuser les honneurs de l'accolade. 

Il fa ut retenir de cette émouvante manifestation 
sa r épercussion internationale et les commentaires 
élogieux que la presse lui r éserva. 

En particulier , « Le XX• .siècle » se réjouit de 
notre effort pacificateur 

F. A. RANG 

La Messe do St-Esprit 
Comme chaque année, le premier mardi suivant 

la rentrée académique, la messe du St-Esprit fut 
célébrée par Monseigneur de By devant les étu­
diants et les professeurs catholiques. Nous avons 
remarqué : MM. les abbés Vieujean et Langton; 
MM. les Professeurs Crahay, Halkin, Nève, Ger­
may, Jaune, Membour, Laloux et Severyns. M. le 
Professeur Renier s'était fait excuser. 

Dans son sermon, Monsieur l'abbé Bovy exalta 
la nécessité et la grandeur du trav.ail de l'é1Judiant. 

L'étudiant catholique, dit -il en substance, qui 
veut remplir pleinement son devoir d'état, doit 
tout d'abord considérer le travàil univeTSitaire sous 
un angle large et grand. Sans cela sa piété, son ac­
tion sont nulles, et il aura raté complètement sa 
belle destinée de calottin. 

Tous ceux et toutes celles. qui l'écoutaient vin­
rent manifester, en assistant à cette cérémonie, 
de leur in1Jention de r emplir intégralement, au cours 
de l'année académique qui vient de s'ouvrir, leur 
devoir d'étudiant, et d'étudiant catholiqU1e. 

D étail piquant, le camarade Fifi Sosthème et le 
drapeau entrèrent en collision avec un globe ador­
nant la. fa11ade de la maison Wiser, voulant sans 
doute démontrer que lorsqu'on marche à la con­
quête du monde, on ne fait pas d'omelette sans 
casser des œufs ...... ni des lampadaires électriques. 
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M on sieur Leclerc, assistant 
de Monsieur le professeur Batta, 
a fixé un laboratoire mercredi 
après-midi aux élèves de cons­
tructions civiles, empêchant ainsi 
les étudiants qui le désirent (et il 
y en a en c. c.) de participer aux 
réunions sportives. 

Le mercredi est le jour offi,., 
ciellement réservé à ces réunions. 

~ ~ 
C'est loin d'être la première 

fois que le V aillant doit signaler 
un fait semblable. 

Nous osons espérer que nous 
n 'aurons plus à y revenir. 
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Can1arade s , atten tio n % ? % 

Pour 5 frs on dîne à 

l'Union des Etudiants 
1 3 - Rue Sœ u rs de Basque 

à deux pas de l'Université 

Cu isin e ~oignée 

En supplément, hors d'œuvre variés au choix 
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Nous prions nos sympathiques 
lecteurs de bien vouloir verser le 
montant de leur abonnement au C. C . 
Po~t. 19.12.72 de Léon de Beco, Liége, 
jusqu'au 31 octobre. A partir de cette 
date les quittances seront présentées 
par la poste. 








